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PERWEZNeuf cabanons mis à disposition 
des commerçants et artisans locaux
Suite à l’achat de neuf cabanons avec l’octroi de subventions de la 
Province du Brabant wallon, le collège communal a proposé d’adop-
ter le règlement communal de mise en location de ces cabanons lors 
d’événements organisés par la commune. Ces événements sont 
ouverts aux professionnels commerçants, artisans, producteurs et 
traiteurs, ainsi qu’aux associations culturelles locales ou caritatives. 
Pour Aurélie Flabat, échevine du Développement local, et Julie Dams, 
échevine des Festivités, la mise à disposition de ces cabanons offrira 
une belle vitrine aux producteurs locaux et aux associations.

J.Br.

WATERLOOTerrain à bâtir à vendre
Idéalement situé au bout d’une voie sans issue (rue de la Forêt de 
Soignes), dans un environnement calme et à proximité d’écoles, les 
autorités communales ont mis en vente un terrain leur appartenant 
qui est localisé hors lotissement. Sa surface est de 9 ares 8 ca. Les 
occupants bénéficieront d’une servitude de passage sur un terrain 
communal adjacent de 2 ares 54 ca afin d’accéder à la propriété. La 
surface totale du bien s’élève donc à 11 ares 62 ca. Quant au prix, les 
autorités communales attendent les offres à partir de 270 000 €. 
Pour tout renseignement, vous pouvez contacter Monsieur Haene-
cour, géomètre communal, au 0473/98.65.19 ou par mail à l’adresse 
suivante : jean.haenecour@waterloo.be.

J.Br.

TUBIZEL’hymne de la Ligue SLA 
pour Brigitte Stolk
Brigitte Stolk, l’artiste tubizienne ne rate jamais une occasion 
lorsqu’il faut s’engager pour la bonne cause. Elle ne manque pas de 
talent non plus. On se souvient donc qu’elle avait mené une action 
pour aider à la lutte contre la maladie de Charcot (SLA). Surfant sur 
l’après-Ice Bucket, elle avait lancé “Rugir contre la maladie de 
Charcot” pour lever des fonds. Cette fois, elle enregistre son troi-
sième EP et a fait écouter celui-ci à la Ligue SLA qui a de suite 
craqué pour le titre “Give me a kiss” au point de souhaiter que 
celui-ci soit le futur hymne ! Saul

PRÈS DE CHEZ VOUS

: Brigitte Stolk n’en est pas à son coup d’essai dans la solidarité.
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BEAUVECHAINC’est parti pour les 54es Fêtes de la Saint-Martin
L’événement culturel numéro 1 du Brabant wallon a débuté officiellement ce dimanche 3 novem-
bre. Les 54es Fêtes de la Saint-Martin vont donc offrir jusqu’au 24 novembre prochain l’occasion 
aux visiteurs de “découvrir le beau”. Ils sont chaque année près 30 000 visiteurs à sillonner l’entité 
de Beauvechain, mais aussi le village de Nethen. Au programme, le parcours officiel d’art contem-
porain avec Alain Bornain en tant que 
commissaire, sur le thème “Les mesures 
du monde”, avec dix plasticiens réputés 
sur six lieux. Le parcours d’artistes ras-
semble pour sa part 200 artistes sur 
environ 90 lieux. Et puis, c’est aussi un 
spectacle avec, cette année, Peter Pan, où 
150 personnes, issues de la localité, 
jouent un rôle dans cette pièce qui trans-
forme la merveilleuse église romane en 
pays de nulle part pour l’occasion. 80 % 
des places sont déjà vendues. À ceux qui 
voudraient encore trouver le précieux 
sésame : reservation@tourinnes.be.

Saul : Les répétitions se terminent. Le spectacle va débuter.
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▸ En ce congé de Toussaint, 
vous avez été nombreux à 
vous rendre sur la tombe 
d’un être cher malheureuse-
ment disparu trop tôt. Un 
moment de recueillement 
que l’on aime passer dans le 
calme et dans un environne-
ment qui s’y prête au mieux. 
Du côté de Rebecq, depuis 
2010, les autorités commu-

: De 20 demandeurs en 2010, le service est passé à 80 aujourd’hui.
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nales proposent un service 
de nettoyage de tombes 
dans les cimetières de l’en-
tité. “C’est afin de venir en 
aide principalement aux per-
sonnes rencontrant des diffi-
cultés à se déplacer ou de net-
toyer elles-mêmes les tombes 
de leurs défunts, et avec des 
moyens financiers parfois li-
mités, qu’il a été décidé de 

proposer ce service”, expli-
quent les autorités commu-
nales de Rebecq.

Pour la commune, non seu-
lement, elle apporte un ser-
vice à une population en de-
mande mais c’est aussi une 
manière de veiller à l’entre-
tien des cimetières car, si les 
allées doivent être entrete-
nues par les services publics, 
il n’en est pas de même pour 
les tombes et les parcelles 
concédées, dont l’entretien 
est à charge de la famille. “Et 
cette tâche n’est pas toujours 
aisée, notamment pour les per-
sonnes plus âgées ou à mobilité 
réduite.” L’expérience grandis-
sante, il a aussi été décidé 
que, le cas échéant, les servi-
ces administratifs faisaient 
également part des remar-
ques ou des constats faits lors 
du nettoyage quant à l’état 
global de la tombe si d’aven-
ture des fissures étaient cons-
tatées ou si une tombe était 
endommagée.

ET VISIBLEMENT, CE SERVICE 
rencontre un franc succès. En 
presque dix ans d’existence, 
ce ne sont pas moins de 
530 tombes qui ont déjà été 
nettoyées à l’approche de la 
Toussaint. “Et si le nombre de 
demandeurs par année est 
passé de 20 à 80, le prix de-
mandé lui, n’a pas augmenté”, 
concluent les autorités com-
munales de Rebecq, enchan-
tées par la réussite de cette 
belle initiative.

J.Br.

REBECQ

530 tombes remises 
À NEUF EN 10 ANS
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PERWEZRue scolaire : un projet en réflexion
Depuis la rentrée scolaire de septembre, le collège communal réfléchit au 
principe de la rue scolaire. “Nous sommes rapidement arrivés au constat qu’il 
faut prendre en compte l’ensemble des écoles du centre de Perwez et associer 
les directions d’écoles à la réflexion, expliquent les autorités communales. Il y a 
nécessité de garantir l’accès à la maison de repos et il faut consulter la Direction 
de la réglementation et des 
droits des usagers du SPW. 
Surtout, rien n’est possible tant 
que les travaux de la rue du 
Mont ne sont pas terminés.” 
Véronique de Brouwer, éche-
vine de la Mobilité, propose dès 
lors de constituer un groupe de 
travail qui planchera sur la 
faisabilité du projet et son 
éventuelle réalisation, sans 
s’enfermer dans une décision 
émanant du conseil communal.

J.Br. : En fonction du côté de Nivelles.
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